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Allgemeine Chronik

Grundlagen der Staatsordnung

Institutionen und Volksrechte
Bundesrat

Der medial breit begleitete, traditionelle Jahresausflug der Regierung vor der
Sommerpause, etwas despektierlich auch «Bundesrats-Reisli» (Tages-Anzeiger, Blick)
oder «Bundesrats-Schulreise» (Obwaldner Zeitung) genannt, flihrte die amtierenden
Bundesratinnen und Bundesrate 2019 in die Kantone Uri, Schwyz und Nidwalden.
Tradition wére eigentlich, dass der Heimatkanton des amtierenden Bundesprasidenten
- 2019 war dies der Zlrcher Ueli Maurer - besucht wird. Da Maurer bereits zum zweiten
Mal Prasident war und die Bundesratsersatzwahlen Ende 2018 fir einige Diskussionen
Uber bisher bundesratslose Kantone gesorgt hatten, entschied sich der Finanzminister
fir einen Besuch der drei Urkantone, die neben Schaffhausen noch nie eine Vertretung
in der Landesregierung stellen konnten.

Die Reise startete im Bundesbriefmuseum - laut Ueli Maurer dem Ort, der «die Wurzeln
der Geschichte der Eidgenossenschaft» beherberge - und mit einem anschliessenden
Apéro mit der Bevolkerung in Schwyz (87), gefolgt von einer Schifffahrt mit dem Ziel
Altdorf (UR). Nach einer Ubernachtung in Andermatt (UR) fand ein weiterer Kontakt mit
der Bevolkerung in Stans (NW) statt.

In der Zeitung Blick zeigte sich Ignazio Cassis erfreut Uber den Ausflug, der «fast wie
eine Gruppentherapie» sei und die Exekutive zusammenschweisse. Und auch der
Reisefuhrer Ueli Maurer gab zu Protokoll, dass es gut tue, «mit den Leuten zu
plaudern». Simonetta Sommaruga hob hervor, dass es schdn sei, dass man
untereinander auch mal Uber etwas anderes als Politik reden kénne. Neo-Magistratin
Viola Amherd freute sich ob der Tipps der Birgerinnen und Burger fur die
Regierungsarbeit. Die Stimmung wurde in Stans einzig durch einen Protest von
Mitarbeitenden der Pilatus Flugzeugwerke getribt, die den Entscheid des EDA zur
Einstellung der Tatigkeiten von Pilatus in Saudi-Arabien und den Vereinigten Arabischen
Emiraten kritisierten.

Die wahrend der Reise sichtbare Harmonie im Gremium sei nicht gespielt, wagten viele
Medien zu kommentieren. Die «frostige Atmosphére» und die «grosse Blockade» seien
in der Tat mehr Diskussion und Kompromisssuche gewichen - so die Basler Zeitung. Sie
schrieb dies den beiden neuen Bundesratinnen Karin Keller-Sutter und Viola Amherd
zu. Vor allem Keller-Sutter suche Ldésungen nach rechts und nach links, was zu einer
neuen Dynamisierung flhre. Dies gefalle allerdings der SVP nicht: Die Mehrheiten
hatten sich noch mehr nach links verschoben, kritisierte etwa Thomas Aeschi (svp, ZG)
in der gleichen Zeitung.'

Aussenpolitik

Aussenwirtschaftspolitik

Le Conseil fédéral décréta, en novembre, un élargissement de l'interdiction des
livraisons d'armes a toute la péninsule arabique. Une telle prohibition était
effectivement déja en vigueur, depuis 1980, en direction de I'lran et de I'lrak. Des voix
s'éleverent cependant pour souhaiter que cette mesure soit également appliquée a la
Turquie ainsi qu'a toutes les nations engagées dans la crise du Golfe. ?

Le Conseil fédéral a décidé de lever l'interdiction, en vigueur depuis Il'invasion du
Koweit, d'exporter du matériel de guerre en direction de trois pays de la péninsule
arabique, a savoir |'Arabie saoudite, le Bahrein et les Emirats arabes unis*.
L'interdiction touchant la Turquie a également été assouplie. Par contre, les
restrictions concernant la Chine ont été maintenues en raison de la situation des droits
de I'hnomme quiy régne. °
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Pour la premiere fois depuis 1988, le montant des exportations suisses de matériel de
guerre a légérement augmenté en 1993; il s'est élevé a 260,2 millions de francs (+0,5%
par rapport a 1992), ce qui représente 0,28% de la valeur totale des exportations. Le
plus gros client individuel a été la Malaisie, avec 50,7 millions de francs, suivie par
I'Allemagne (41,5) et I'Arabie Séoudite (36,9). *

Atteignant un nouveau record négatif, le montant des exportations suisses de matériel
de guerre a diminué de 15.1% en 1994 par rapport a I'année précédente; il s'est élevé a
CHF 220.9 millions, ce qui représente 0,23% de la valeur totale des exportations
helvétiques. Le plus gros acheteur de ce type de matériel a été I'Arabie Saoudite, avec
CHF 43.3 millions. Suivent la Thailande (27.6), I'Allemagne (24.6) et I'Inde (23.0). °

En mars, le Conseil fédéral a refusé d'autoriser de nouvelles ventes d'armes au Pakistan,
a I'Arabie saoudite et & I'Egypte en raison de leur contexte politique respectif et de leur
respect des droits de I'nomme jugé déficient. Les autorisations accordées avant cette
décision ont toutefois été maintenues. En 2009, I'Arabie saoudite a en conséquence
été le deuxieme plus grand acheteur avec 132 millions de francs juste aprées I'Allemagne
avec 138 millions de francs. Le DFE a annoncé que la Suisse a exporté 727,7 millions de
francs de matériel de guerre vers 74 pays. Ce qui représentait une augmentation de
0.8% par rapport a I'année précédente et une part de 0,39% des exportations totales
de I'année sous revue. Il a également annoncé avoir autorisé 2493 demandes sur les
2504 qui avaient été faites (99,5%), 11 demandes ont été refusées pour sept pays de
destination. ©

Les exportations suisses de matériel de guerre ont baissé en 2010 (-12%) pour
atteindre 640,5 millions, soit I'équivalent de 0,32% des exportations totales de
marchandises. Sur I'ensemble des ventes, 17,7% consistent en des armes de tous
calibres destinées principalement a des entreprises de commerce ou industrielles et a
des forces de police. Elles ont concerné soixante-neuf pays, dont les principaux sont
I’Allemagne (134,3 millions), I’Arabie Saoudite, (132,6 millions), la Grande-Bretagne (51,1
millions), la Belgique (44,8 millions) et I'Espagne (32,6 millions). Parmi les 2363
demandes d’exportation (+5,9% par rapport a 2009), 2357 ont été autorisées par le
SECO pour un montant de 1,5 milliard de francs. Parmi les 66 demandes de préavis des
entreprises exportatrices, 45 ont recu une décision positive. L'Arabie Saoudite ne
dispose plus d’autorisation d’exportation de matériel de guerre depuis I'année
précédente, toutefois le Conseil fédéral a autorisé la livraison des commandes faites
avant cette décision. S’agissant des destinations, 61,5% des exportations se sont
dirigées vers des destinations européennes, 8,1% vers I'’Amérique et 29,2% vers I'Asie. ’

Les exportations de matériel de guerre en 2012 ont représenté un total de 700,4
millions de francs. Ce montant reflete une baisse de 20% des exportations par rapport
a 20711. Les exportations ont été effectuées dans 68 pays, avec en téte I'Allemagne
(245,5 millions de francs), les Emirats Arabes Unis (132,8 millions) et I'ltalie (61,1
millions). Un cas particulier a marqué I'année sous revue: la livraison d’avions militaires
d’entrainement non armés avec les Emirats Arabes Unis a été soumise a la loi sur le
matériel de guerre, alors qu’elle aurait di étre soumise a la loi sur le contréle des biens.
Ce changement a été rendu possible car au moment de la demande, il n'était pas
possible d’exclure I'armement de ces avions sur sol suisse. En outre, 29 demandes de
préavis visant a obtenir une autorisation d’exporter avec un client ont été refusées sur
79 déposées. Les demandes refusées proviennent principalement d’Afrique et d’Asie.
Les autorités suisses ont témoigné d'une grande prudence concernant les exportations
vers les pays touchés par le printemps arabe. Premierement, le gouvernement
n'accorde plus de nouvelles autorisations pour I'exportation de matériel de guerre vers
|'Egypte, le Pakistan et I'Arabie Saoudite depuis 2009. Deuxiémement, la Suisse a
autorisé principalement I'exportation de systemes de défense aérienne qui ne s’avérent
pas utilisables contre une population civile. 8
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AMANDO AMMANN

Mittels einer Motion forderte Nationalratin Seiler Graf (sp, ZH) im Dezember 2018
angesichts der humanitaren Katastrophe in Jemen und der Ermordung des saudi-
arabischen Journalisten Jamal Khashoggi den Stopp aller Kriegsmaterialexporte an die
«Jemen-Kriegsallianz>». Die Motionérin verlangte vom Bundesrat, dass dieser gestitzt
auf Artikel 19 des Kriegsmaterialgesetzes alle erteilten Bewilligungen fir die Ausfuhr von
Kriegsmaterial an Mitglieder der Kriegsallianz - die von Saudi-Arabien gefuhrt wird -
widerrufen und damit auch den Export von Ersatzteilen und Munition stoppen solle. Bis
in Jemen ein nachhaltiger Frieden bestehe, sollen zudem keine neuen Bewilligungen flr
Kriegsmaterialexporte an die Mitglieder der Jemen-Kriegsallianz erteilt werden. Priska
Seiler Graf argumentierte, dass die Bewilligung derartiger Exporte, selbst wenn sie nur
punktuell und im Einzelfall vorgenommen wuirden, ein aussenpolitisch «unertréagliches»
Signal aussende. Das Kriegsmaterialgesetz sehe in Artikel 19 eine Moglichkeit zum
Widerruf derartiger Ausfuhren vor, sofern «ausserordentliche» Umstande vorlégen, was
nach Ansicht der Motionarin der Fall sei.

In seiner Stellungnahme zeigte sich der Bundesrat besorgt Uber die humanitare Krise in
Jemen und die Menschenrechtsverletzungen in Saudi-Arabien. Er wies aber auch
darauf hin, dass die Bewilligungspraxis der Schweiz fur die Ausfuhr von Kriegsmaterial
im internationalen Vergleich sehr restriktiv sei und man verhindern wolle, dass
Schweizer Kriegsmaterial zu einer humanitéaren Krise beitrage. Der Bundesrat habe 2016
entschieden, dass Gesuche bewilligt werden durfen, sofern kein Grund zur Annahme
bestehe, dass das Material im Jemen-Konflikt zur Anwendung komme. Aus Sicht des
Bundesrats léagen keine ausserordentlichen Umstéande vor, denn die militarische
Intervention in Jemen sei bereits bei der Erteilung der urspringlichen Bewilligungen
bertcksichtigt worden und die Ermordung Khashoggis éndere nichts daran. Ein
Ausfuhrverbot an Mitgliedstaaten einer Militarallianz ware nur im Rahmen des
Embargogesetzes moglich, sofern man damit Sanktionen der UNO, der OSZE oder
wichtiger Handelspartner mittragen wirde. 2018 habe das WBF in Rucksprache mit
betroffenen Unternehmen dennoch beschlossen, dass bereits erteilte Bewilligungen
nicht ausgefuhrt und hangige sowie neue Gesuche nicht behandelt werden wirden, bis
eine Neubeurteilung der Situation vorliege. Aus diesem Grund sah der Bundesrat keinen
weiteren Handlungsbedarf und beantragte die Ablehnung der Motion. ?

Im Dezember 2018 reichte Nationalrat Fridez (sp, JU) eine Motion ein, mittels der
Waffenexporte nach Saudi-Arabien gestoppt werden sollten. Der Bundesrat misse
samtliche Waffenexporte, inklusive Ersatzteile und Munition nach Saudi-Arabien und
weitere Lander, die im Jemen-Konflikt involviert sind, unverzlglich stoppen, forderte
Motionar Fridez. Er begriundete die Motion mit der prominenten Rolle, welche Saudi-
Arabien im Bdlrgerkrieg in Jemen einnehme und mit weiteren saudischen
Menschenrechtsverletzungen, insbesondere der Ermordung Jamal Khashoggis. Aus
Sicht Fridezs war der Bundesrat durch Artikel 19 des Kriegsmaterialgesetzes dazu in der
Lage, Ausfuhrbewilligungen zu suspendieren oder zu widerrufen, wenn
«ausserordentliche Umstande es erforderten». In seiner Stellungnahme zeigte sich der
Bundesrat  zwar  Uber die  humanitare Krise in  Jemen und  die
Menschenrechtsverletzungen Saudi-Arabiens besorgt. Jedoch beschwichtigte er, dass
die Schweiz in ihrer Kriegsmaterialexportpraxis frih auf die Ereignisse in Jemen
reagiert habe. Das SECO habe bereits einen Tag nach der Militérintervention in Jemen
samtliche Gesuche fur die Ausfuhr von Kriegsmaterial an die beteiligten Staaten
blockiert. 2016 beschloss der Bundesrat zudem, dass jene Ausfuhrgesuche abgelehnt
werden, bei denen ein erhéhtes Risiko fur eine Verwendung im Jemen-Konflikt
bestand. Laut WBF wirden seit Oktober 2018 bereits zugestimmte Bewilligungen nicht
eingesetzt und hangige neue Gesuche betreffend Saudi-Arabien nicht behandelt, bis
das WBF eine Neubeurteilung der Lage vorgenommen habe. Der Bundesrat verwies
zudem auf seine Stellungnahme zur Motion Seiler Graf (sp, ZH; Mo. 18.4138) hinsichtlich
des Vorliegens «ausserordentlicher Umstande». Man begrusse die Vermittlung der
Vereinten Nationen im Jemen und hoffe, dass diese einen ersten Schritt in Richtung
eines neuen Friedensprozesses darstelle. Fiur den Bundesrat bestand kein
Handlungsbedarf, weshalb er die Ablehnung der Motion beantragte.

Die Motion wurde im Dezember 2020 abgeschrieben, da sie nicht innert zwei Jahren im
Rat behandelt wurde. ™
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DATUM: 17.06.2021
AMANDO AMMANN

In der Wintersession 2020 befasste sich der Nationalrat mit der Motion von
Nationalratin Seiler Graf (sp, ZH), die den Stopp aller Kriegsmaterialexporte an die
Jemen-Kriegsallianz gefordert hatte. Die Motionarin bekréaftige in der grossen Kammer
ihre Forderung nach einem Ausfuhrverbot und sparte dabei nicht an Kritik am
Bundesrat. Einerseits schade diese Art der Aussenpolitik der Schweiz in ihrer Rolle als
humanitarer Akteurin, andererseits seien die Ausreden, dass das gelieferte
Kriegsmaterial nicht im Jemen eingesetzt wirde, «unglaubwirdig». Sie beschuldigte
den Gesamtbundesrat, dass dieser mit seinem «Kuscheln und Weiterliefern» den
Auftrag des Verfassungsartikels 54, Abs. 2 - demzufolge die Schweiz mit ihrer
Aussenpolitik zur Achtung der Menschenrechte und dem friedlichen Zusammenleben
der Volker beitragen soll - nicht erfulle. Der anwesende Bundesrat Guy Parmelin
wiederholte fast wortgleich die gedruckte Begrindung des Bundesrats und forderte
den Nationalrat dazu auf, die Motion abzulehnen. Diesem Aufruf folgte der Rat jedoch
nicht; er nahm die Motion mit 97 zu 95 Stimmen (bei O Enthaltungen) knapp an. Die
SVP- und FDP.Liberale-Fraktionen stimmten dabei fast geschlossen dagegen. Kurz
darauf stellte Andreas Glarner (svp, AG) jedoch einen Ordnungsantrag und beantragte
die Wiederholung der Abstimmung mit der Begriindung, dass die SVP «einen falschen
Knopf gedriickt habe». Offenbar war Neo-Nationalrat Huber (svp, AG) versehentlich von
der Parteilinie abgewichen. Dem Ordnungsantrag wurde mit 150 zu 28 Stimmen (bei 10
Enthaltungen) stattgegeben, am Resultat dnderte die Wiederholung jedoch wenig. Die
Motion wurde im zweiten Versuch gar mit 98 zu 94 Stimmen (bei 1 Enthaltung)
angenommen, was einerseits mit Abwesenheiten bei der ersten oder zweiten
Abstimmung zu tun hatte, andererseits aber auch mit Anderungen des
Abstimmungsverhaltens - Huber und Ritter (cvp, SG) wechselten ins Gegnerlager,
Pfister (cvp, ZG) ins Beflrworterlager und Gschwind (cvp, JU) enthielt sich neu der
Stimme, wahrend Weichelt-Picard (al, ZG) und Gysi (sp. SG) bei der ersten und Quadri
(lega, TI) bei der zweiten Abstimmung abwesend waren.

In der Sommersession 2021 befasste sich der Standerat mit der Motion Seiler Graf (sp,
ZH), welche den Stopp aller Kriegsmaterialexporte an die Jemen-Kriegsallianz
forderte. Thierry Burkart (fdp, AG) - Sprecher der SiK-SR - beantragte im Namen der
Kommission die Ablehnung der Motion. Man sei zwar besorgt Uber die humanitéare Krise
in Jemen und Uber die Menschenrechtsverletzungen in Saudi-Arabien, da sich die
Intervention der Jemen-Koalition aber auf eine Resolution des UNO-Sicherheitsrats
stitze, sei diese volkerrechtlich legitimiert. Zudem liefere man nur defensive
Waffensysteme an Saudi-Arabien. Auch sei das Parlament nicht fur die
Rechtsanwendung zusténdig, weshalb eine Annahme der vorliegenden Motion das
Prinzip der Gewaltenteilung verletzen wdirde, fuhrte Burkart aus. Eine Minderheit
Jositsch (sp, ZH) setzte sich hingegen flir die Annahme der Motion ein. Der
Minderheitssprecher erklarte, dass aufgrund der Situation in Saudi-Arabien und Jemen
die Natur der Waffenlieferungen, ob offensiv oder defensiv, keine Rolle spiele. Zudem
fordere die Motion zwar die Anwendung von Artikel 19 des Kriegsmaterialgesetzes,
welche eigentlich dem Bundesrat vorbehalten sei, doch die Motion ermutige den
Bundesrat ja nur, dies zu tun, und breche daher nicht mit der Gewaltenteilung. Der
anwesende Bundesrat Guy Parmelin erinnerte daran, dass der Bundesrat die
militérische Intervention in Jemen bereits 2016 bei seiner Beurteilung der saudischen
Exportantrége berlcksichtigt habe und aus seiner Sicht nach wie vor keine
«aussergewOhnlichen Umstande» vorlagen, welche die Anwendung von Artikel 19
rechtfertigen wirden. Parmelin forderte daher die Ablehnung der Motion, auch weil die
Schweiz im internationalen Vergleich sehr restriktiv agiere. Wahrend sich der
Nationalrat noch Uber den Wunsch des Bundesrats hinweggesetzt hatte, tat dies der
Standerat nicht. Er lehnte die Motion mit 28 zu 14 Stimmen ab.
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Wirtschaft

Wirtschaftspolitik
Strukturpolitik

Le débat sur I'exportation de matériel de guerre a continué de secouer la coupole
fédérale. D’abord, un rapport du Secrétariat d’Etat a I'économie (SECO) a indiqué que
les entreprises suisses ont exporté pour environ 300 millions de francs de matériel de
guerre dans 61 pays. Il s’agit d"'une augmentation de 17,6 pour cent par rapport a I'année
précédente. Puis, le fabricant d’avion Pilatus, établi dans le canton de Nidwald, a été
mis sous enquéte pour soutien logistique a I'armée saoudienne. Avec |'actualité sordide
de l'assassinat du journaliste Jamal Kashoggi, cette information a fait a nouveau
exploser le débat sur I'exportation des armes. Au final, la mobilisation populaire
convertie en épée de Damocles d’une initiative populaire a forcé le Conseil fédeéral a
poser les armes. Le gouvernement a changé son fusil d"épaule et fait marche arriére sur
la modification de I'ordonnance sur le matériel de guerre. Ainsi, les exportations
d’armes vers les pays en conflit interne continueront d’étre interdites.
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